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Pour djeunersm-Eppa'dCocoa Cacao de Eppe
Agréable et recomfortant.-&'-Par une connais-
a ince parfaite dos lois naturelles qui gouver-
ient le ti&vaiîl'de la nutrition et de la diges.
tion et par. une attentive application des pro-
priétés salu.taires que contient le Cacao bien
choisi, M. Epps est arrivé à fournir à nos tables
pour le dljeuner, un breuvage délicatement
aroimatisé, lequel peut nous économiser bien

· dis mémoires îde méde in."-Civil Service (ia-
zetie.

Pour préi'¡irer ce CnocoLAT, il n'est .ps r.e-
cessairede la faire bouillir

LES PAQUETS SONT ETIQUETES
JA MES EPPS & Co., Hommopathic Chemists

Loudon

POUR QUELLE RAISON. Le Dispensaire
des Etats-Unis parle de l'écorce île cerisier
sauvage comme étant un des plus excellents
remèdes indigènes. Une analyse du Dr. Prac-
tar consiste la présence, d'empîois, arcanson,
tannin, acide gallique, matières grasses, lining
matière colorante. rouge, r els de chaux, et
patasse de fer. -Il obtint aussi une huile nola.
tile avec de l'acide hydracyanic. Cette écorce
est un bon tonique, calmanît I irritabilitó zer-
veuse, e les" atères. Il est, admirable, dans
les débilitée d'estomar, ou du système, unis à
l'irritation. Quand il est pris en abondance, il
diminu l'action du Ceur à cause de l'acide hy-
dracyanique. Ce remède e t très utile dans les
fièvres scrofuleuses et li consonptioin, dans la
dyspepsie et les fièvres intermittentes. L/-
corce de Cerisier Sauvage entre pour beaucoup
dans la composition du fameux médicazment
indien Ie qrand Remède Sha honees, qid gué-
rit comme par enchantement.

J'ai employè lu Syrop camposé d'lypophos
phites de Fellow's, très souvent d uis ma pra.
tique tant dans les maladies de l estoniac,
telles que consomption, bronchites, etc., que
dans les maladies des eufants du premier ége,
ou de la poitrine des intestins avec de grands
succès, et je le considère supérieur à toute
autre préparation' semblable mise devant le
publie. CHANDLER CRAN2, M. D.

Halifaix Nouvelle-Ecosse.

Un cas de rhumatisme chronique d'une sévé-
rité inaccoutuîmé.guéri par le Liniment Anodyn
de Johnson a été certifiù par une de nos échaii-

TERRES AVEN CRE
AWaterloo, P. Q., un emplacement d'une

dimension convenable,situe au centre dece
florissant village, à proximité de l'Eglise catho-
lique du Palais de Justice, du Bureau (le Poste
etdu marché récemment construits. C-t rem-
placementest bâti d'un magnifique bloc en
briques à deux étages, tout neuf et umainte'nant
occupé comme magasin et résidence privée.
Les titres de l'immeuble sus-dùcrit sont incon-
testables.

Pour les conditions qui sont des plus libéra-
les. S'adresser à Waterloo, au propriétaire,

ISIDORE BEAULNE,
oui à

LOUIS JODOIN, Notaire.
St. Hyacinthe, 14 Nov., 1871.

Le soussigné offre en vente sa belle terre si-
tuée à St. PauL d'Abbottsfo.d, Comté <le Rou-
ville, à zni chemin de l'Eglise à -St. i'e ; ver-
saut Sud-Ouest de la Montagne d'Yamaska, de
six arpents sur trente, ayant 135 arpents en
paccage, prairie et culture, avec verger etjardin
le rest. en 13KAU BOIS DE RESERVE com-
pienant DEUX SUCRERIES.

Une BONNE MAISON EN PIERRE, DEUX
GRANQES, HANGAR,et AUTRES BATISSES
dessuasérig4cs; avec uin BEAU RUISSEAU
descendant de la montagne, qui fourni pEAU
DANS LA MAISON aux BATIMENTS et AUX
PARCS ; et qui donne de plus un POUVOIR
D'EAU CONSIDERABLE pendant neuf à dix
mois de I annéo. Conditions faciles.

W. W. O'DWYER.
t. Paul d'Abbottsford 1 aout 1371.

Un supeibe emplacement situé à Waterloo
P. Q. A une dimension convenable, avec
dépendances consistant en une mnagnifiquei
bâtisseen briqtues à deux étinges et dicie-cn
face de l'hôtel FOST ER HOUSE "l une
minute d la Station dii Chemin de fer, gran.
go, remise, etc. Lie bâtisse cn briques, est
occupée depuis lusietits années com:ne maga
zin et résidence privée, et plutaussi servir pour
un hótel,une license d'hótel est garantie Par
le vendeur à toutacquéreur. Pour les condi-
t ions qui sont des plus libérales.

S'adresser au PropîriétLire à
MICH AEL LEONARD,

ges. Une forte :bosse ttait sorti sur lesto- ou à
mac et semblait faire partie des os de l'esto- LOUIS ODOIN, Notaire
mac. Waterloo 8 Nov. 1871.

Le mot le plus doux dans notre langue est Dans la paroisse de St. Dominique, 3o rin g
Santé. Dès les débuts de la muiladie employez une terre de deux arpents du front sur trente
les remède, coanus et r pprèciés. Pou r la dys- de profondeur ie maison, grange et autres
pepsie oui l'indigestion, employez les Pillule esbàtises pour les besoins de li f'-re.s
Purgtives de Parsn. Pour lia toux, les rhu- PlusAd trente arpents sont un bon état de
mus, et maux d'estomaicli, employez le Lini- culture et dens lu restt on , :lit trouvr de
mient Anod. " de .ohnson. quoi chauffer la inaison pour toujois.

IL' s conditions seronît fauciles. Pour Plus de
- dCticils, s'aidresser sur les lieux à

J. BTE . DA VIAU.

Les médicaments du jour sont Novcmbre 1871-3 ni.
LE LE Uîi i b' le t t gne iisou b lsl

REMEDP RfllDE 40 Pieds sur 30, etoEDée l'ii joi bocage, et
Pousédaent der ilpuulenne c unî-.

DU Un jardin il'arbrt s fi iitiers lit pallie
DU de l'emnplaîcemenit qui al treize peiclitis et (Jeux

-~ ~ pittis (de fronît sur trois entts pied . du profan-PERE BRUNO PERE BRUNO d,îînî et est iigrýabIeinviut eitué sui h-e bords de
l'Yitiiaskn, dans lit hperoisse de St. II'àiintI;e-

Qui est un ANTI-DOULEUR universel et la le-Coîfesseîr, prés (ii Pont connu autrefois
PENACEE DES INDIENS qui surpasse en tie- sous le nom du lon-t l.iTeu-esîx.
tivité toutes les SALSEPAREILLES en usage. l'ourles coîditionq les pers

En vente chiez tous los pharmaciens et su- r er ó- s <le qudsr
cialement chi z les propriétaires. a a B Priesdes'arese

auSt. lyaciaihe, 2d janvier i 8 3
•Pharmaciens-chimuistes.

75, Rue Not. ame,coin de ie Rite Bonsecouir,
M1ONTREAL

Consultatii gratie.,
.septernsle.1871.--

Une teire de trois arpents de large iur vingt
arpenît de liant dans le rang ',te. Julie paroisse
de St. Hugues, avec M 'ison, Grange, Iangard,
etautres batisses.

20. Une terre dé 3 arpents de front sur 21
de profondeur, dans le Rnng de St. Prime
paroisse de St. Guillaume. Les conditions
seront très libérales.

S'adresser au propriétaire au Ibeiîg d' St,
Julie paroisse de St. Hugues.

LEANDRE TURCOT.
St. Hugues 3 Fàvrier 1872.-3m. P.-2

A VENDRE
LA JUCILE AJIELJOREE de VILUQUEP

ou
RUCHE DE LA FERMIERE CANADIENNE.

PRIXS2.50.
BOITES A IECOLTER LE MIEL PUUR LE

COMMERCE.
PRIX CHAQUE 15 CENTS.

Les persontnes qui acèlteint cette ruche, pou-
vent s'adresser au soussigné peur avtir les
renseignements qui a: rendront capables de

Bien hiverner les ruchées d'abeilles et de
n'en point perdre.

D'enpècier les abeilles 4e se piller entr'elles.
De les empOcher de b'épuiser par trop essai-

nier.
D'avoir des colonies fortes en abeilles afin

de faire une plus grande récolte de miel et
d'éviter la teigne d'attaquer les ruches.

Aussi une foule d'autres renseignements qui
assureront à ces personnes Je succès dans la
culture des aveilles.

Les personnes qui fenient, ou feraient faire
des ruches, ou des boites à récolter le miel sur
le plan de celle dls la Fermière Canadienne,
avant que d'un avoir acheté le droit uii sousi-
gné, seront poursuivis pour usurpation de ses
droits de patente.

Le soussigné fabrique au choix des ache.
teurs, loutes espèces d- ruches améliorées, on
peut aussi se procurer de ces rutcheîss ciez K1.
Wm. Evans, à Montréal, et clhez M. Mîayi,îr
à St. Hyacinthe.

T. VALIQUET,
Apiculteur, a St. Hilaire Station.

Der due.
Dimanche dernier, dans l'api és-diner, il a été

peidu depuis l'école ds Saints Anges, en cette
ville, à St. Pie, une chape en casimir carrotée
par grands carreaux, avec un carreau brun
foncé, le bord blanc et brun.

Toute information tendant à le faire retrou-
ver sera reçue avec reconnaissance chez Ed
Uhagnon, près de l'école des Saints Anges eu
cet te ville.

St. Hyacinthe. 17 janv 72.

s,,Le ilari.-.Marie, tienisma chiè
r'e : j'arrive justement de la ville
et j'ai apporté avec moi -teute
notre commande, thé, café, cali-

v.• La Fenme.- (Plinterrompant,)
et tu as oublié le Pain-Killer.

Le ar-Ah, non i je ne pouvais oublié ce-
la car tous les magasins cin sont remplis et de
plus les clôture:, les roches et les maisons sont
remplis d'afiiches qui nous y font penser, elles
ont ' Pain-Killer," écrites en grosese lettreW
Le marchand dit que le liln-Killer tl vrait étre
dans toutes les nililsons et dans un endroit oui
on puisse le trouvé Ménme à la nlirLcur

La Femnce.-Il faut que cela soit bon', car la
femme Parson ne l'élèverait pas juwqu'aux nues
comme elle le fait.

jiE-Le lainii-Killer est un remède pour les
douleurs internes et eLxternîes. Les rnaux intó-
rieurs, Crampes, Spanns, Froidi subits et dé-
rangement n'intestins, q elques Gouttes dans
pc l'eau donneront un soulagement iiiimédiat
Comme liniment il est sans égal, il arrêtu la
touleur iistaLtanément. Soyez certain le 11ou1s
erocurer la bonne faite par Perry Davis & Son
dd ven 4ue par tous les pliariaciens et les gro

eries.
15 févrie'r 1871


